
évêques rentrèrent dans leurs diocèses. Lorsque l'empire est
tombé 'année dernière pour faire place à une république maçon-
nique, le défnut prélat, de concert avec ses collègues, adressa au
Président une énergique protestation '3ur la question religieuse.
Nous on avons parlé dans le temps.

Un mot de l'Irlande, quoique cette chronique soit déjà longue.
Les opinions, comme l'on sait, sont assez partagées sur l'attitude
de l'épiscopat et du clergé irlandais à l'endroit de Parnell. Les
unq la condamnent absolument; les atres, sans la"condammer,
l'auraient désirée plus conciliante dans l'intérêt, de la cause,
comme nous le disait à nous-meme un catholique pourtant sans
reproche ; d'autres enfin l'approuvent sans réserve, et nous som-
mes avec ces derniers. Sans doute, la dégradation de Parnell est
regrettable à un point. de vue, mais le peuple irlandais devait,
coûte que coûte, proclamer à la face du ciel et de la terre, que la
loi de l'honneur et de la pureté,.conformément à la volonté de
Dieu, est la première loi des sociétés humaines. Si Dieu veut déli.
vrer ce malheureux peuple, il saura bien le faire sans Parnell. il
n'yapas d'homme absolument nécessaire. Ceux qui condamnent
ou qui, jusqu'à un certain point, regrettent cette attitude et ont
peine à la comprendre, jugent le forfait de Parnell à la sainteté
du mariage d'après les principes modernes, et oublient ou igno-
rent que le peuple irlandais est d'une chasteté singulière, et peut-
être le peupîe le plus chaste qui existe au monde. S'il a su si géné-
reusement accomplir le devoir, presque héroïque dans les circons-
tances, de répudier Parnell, o'est parcequ'il a conservé la claire
notion de la sainteté du mariage et qu'il est resté chaste. Il n'est
donc pas étonnant, mais fort naturel, qu'un peuple si ami de la
pureté n'ait pas voulu souffrir àsa tête un adultère public, et tout
catholique qui n'a pas cédé à l'esprit du temps, doit le louer sans
réserve.

Population catholique de St. Roch de Québec en 1891

3784........... ...........familles

20,569. .................. mes
14,820........ .............. communiants
5,749............ .................... non communiants.

Saint-lloch de Québec,
27 avril 1891.

F. H. BiÀLANGz, Ptre, curé.
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